
« Inscrivez-vousauservicenationaluniversel! »
Annulé l’an dernieràcausedu Covid, le SNU, remakedu servicemilitaire, refait surfaceaujourd’hui
façon XXL. SarahEl Haïry, secrétaired’Etat à la Jeunesse,nousdévoileen exclusivité sescontours.
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THOMAS POUPEAU

LE LANCEMENT des inscrip-

tions pourle cru 2021du ser-

vice national universel a lieu

aujourd’huisur le siteInscrip-
tion.snu.gouv.fr, nousannon-
ce SarahEl Haïry, secrétaire
d’Etat à la Jeunesseet àl’En-
gagement.

SARAH EL HAÏRY
Aujourd’hui, vous appelez

25 000 jeunes de 15 à 17 ans
à s’engager pour le service

national universel.

De quoi s’agit-il ?

C’estun séjour decohésion

dequinzejours, quecesjeu-

nes volontaires, venusde
toute la France,de tous mi-

lieux. feront ensembledu
21 juin au 2 juillet, autour
d’activités sportives,citoyen-

nes etde débats.Cetteannée

- à la différence de l’expéri-
mentation de 2019 qui ne
portait quesur2 000 jeunes
danstreize départements -
tous les départementsseront
concernés.Nousavonsdonc

doublé le budget : 61 millions
d’euros, avec une prise en
charge totale desfrais pour
lesvolontaires.

Quel est le programme ?

Chaquematin, réveil puis le-

ver descouleursà 8 heures,
en uniforme, avec salut au

drapeauet « laMarseillaise».

Lesjeunes serontaccueillis
par desmilitaires, desasso-

ciatifs et deséducateurs, et
répartis en maisonnées de

dix, sousl’autoritéd’untuteur.
Toutela journée, ils vont sui-

vre desatelierssurlesvaleurs
de la République,les institu-

tions, l’engagement, laculture,
l’accèsaux droits ou l’écolo-
gie. Ils vont faire du sport.
Après, ils effectueront une

mission d’intérêt général de
quinzejoursen uniforme,
dansun servicepublicouune

association.Lafinalité, c’est de

vivre un tempsdeRépublique
en actes. Carsi l’on veut ren-

forcer le soclerépublicain, il

faut créer desmoments, un
souvenir commun,autourde
cettenotion.
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«Cetteannée,tous lesdépartementsseront concernés» par le service
national universel (SNU), explique Sarah El Haïry. « La finalité, c'est

devivre un tempsde République enactes. »

Avez-vous anticipé

l’annulation en cas
derebond épidémique?

On a choisi deslieux d’ac-

cueil avecde la place,et
expérimentés en madère de
règlessanitaires : lycées,
internats, centres devacan-

ces... Un protocole strict sera
assuré.Et évidemment, on

s’adaptera.Mais cela ne dé-

marre qu’enjuin !

Peut-onparler de remake

du service militaire ?
Le SNU, ce n’estni l’école ni
l’armée,encoremoinsla colo !

Même s’il reste, sans doute,
les aspectssociétauxdu ser-

vice militaire,parcequ'onac-

cueille tout le mondesans
distinction. Il y aaussi legoût
de l’effort en commun. Mais

ce que nousavons souhaité

avecle ministre de l’Educa-
tion nationale, Jean-Michel
Blanquer,c’est un moment de

cohésion entre jeunes qui
n’ontpaschoisi d’être ensem-

ble. Desdécrocheurs,certains
ayanteu desproblèmes avec
lajustice,d’autres souffrantde

handicap,ou mêmeissus de

milieux aisés. Ils seront enca-

drés pardescorporations qui

sefréquentent habituelle-
ment peu : les corpsenuni-
forme, dont l’armée et les

pompiers,desprofset desas-

sociations d'éducationpopu-

laire. Aucun autrelieu neper-

met un telbrassage.

Est-il toujours question
de le rendre obligatoire

en2026pour

les jeunes de 16 ans?
Oui, c’est l’objectif del’aspect
« universel », mêmesi ladate

n’est pasconsolidée et que
celanécessiteraun projet de
loi. Etl’on souhaitetoujours
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qu’il soit impossible,à terme,
d’en êtreréformé.

Un rapportde l’institut
national pour la jeunesse

et l’éducation populaire

sur l’édition 2019 établit

que,si 94 % desjeunessont
satisfaits, l’intérêt civique

resteflou.

Ilsn’ont peut-êtrepas théori-

sé l’aspectcitoyen de l’expé-
rience. Mais ils l’ont vécu, en-

semble, ils l’ont intégré. Je suis

persuadéequecelacréeraun

déclicsur leurs engagements
citoyens futurs.

Avec l’assassinatde Samuel

Paty en octobreet la loi

Séparatismeà venir,

lesquestionsde laïcité seront-

elles évoquéesfrontalement ?
Durant le séjour decohésion,
il y aurachaquesoir un
débat. Les sujetsde laïcité,
de liberté d’expression sont
sur la table depuislong-

temps. Il n’y apasdemodule

« SamuelPaty »... Mais il ya,

parexemple,unmodule sur
la radicalisation.
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